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Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 6.7.2.4 – La doctrine de Jésus, Fils de Dieu, Messie (Christologie) 

Jésus comme notre substitut 

Jésus lui-même a indiqué qu’il se donnait en sacrifice à la place des autres. Jésus s’est livré pour des 
pécheurs qui méritent d’être punis, mais même ainsi, Jésus s’est volontairement substitué à eux. Les 
pécheurs méritent de mourir à cause de leurs péchés. Mais Jésus est mort à la place de chaque 
pécheur, comme leur substitut. Jésus a dit : « Le Fils de l’homme est venu, non pour être servi, mais 
pour servir et donner sa vie comme la rançon de plusieurs » (Matthieu 20:28). Le mot grec original 
traduit par « de » est anti (ἀντί), ce qui signifie « à la place de » ou « au lieu de ». C’est le même mot 
qui est utilisé par Jésus dans Matthieu 5:38 : « Vous avez appris qu’il a été dit: œil pour œil, et dent 
pour dent »  (Matthieu 5:38). Le sens de cette loi de l’Ancien Testament était que la punition devait 
correspondre au crime. Si une personne a fait perdre l’œil d’une autre personne, elle doit perdre son 
propre œil, un œil pour ou à la place de l’autre. 

Il existe un autre mot grec, hyper (ὑπέρ), qui est aussi parfois utilisé pour exprimer l’idée de 
substitution, une personne se donnant à la place de l’autre. Jésus a dit : « Le pain que je donnerai, 
c’est ma chair, que je donnerai pour la vie du monde » (Jean 6:51). Jésus a dit : « Je donne ma vie 
pour mes brebis » (Jean 10:15). 

L’idée de substitution ressort clairement d’une remarque vicieuse du souverain sacrificateur Caïphe. 
Cette remarque s’est en fait avérée être une déclaration vraie d’une manière que Caïphe n’avait jamais 
voulue. Après que Jésus a ressuscité Lazare d’entre les morts après avoir été mort pendant quatre 
jours, les principaux sacrificateurs et les pharisiens se sont alarmés et ont tenu un conseil pour 
déterminer ce qu’ils devraient faire de Jésus. Lors de cette réunion « L’un d’eux, Caïphe, qui était 
souverain sacrificateur cette année-là, leur dit : Vous n’y entendez rien ; vous ne réfléchissez pas 
qu’il est dans votre intérêt qu’un seul homme meure pour le peuple, et que la nation entière ne 
périsse pas. Or, il ne dit pas cela de lui-même ; mais étant souverain sacrificateur cette année-là, il 
prophétisa que Jésus devait mourir pour la nation. Et ce n’était pas pour la nation seulement ; c’était 
aussi afin de réunir en un seul corps les enfants de Dieu dispersés » (Jean 11:49-52). Ce que Caïphe 
voulait dire, c’est qu’au lieu que la nation entière périsse parce que l’activité de Jésus détournerait les 
Romains contre eux, un seul homme devrait mourir : Jésus. Dans une haine vicieuse, Caïphe voulait 
que Jésus soit mis à mort. Mais en fait, Dieu a fait en sorte que ce que Caïphe a dit soit réellement vrai 
dans un sens plus profond. Jésus mourrait en effet pour le peuple – pour ou à la place des nombreux 
pécheurs qui méritaient de mourir à cause de leurs péchés. Jésus prenait leur place et était leur 
substitut, afin qu’ils n’aient pas à mourir. 

Il est vrai que dans certains passages, le mot « pour » peut signifier « au profit de » plutôt que « à la 
place de ». Mais lorsque le contexte l’exige, il est utile de comprendre que Jésus a vécu et est mort à 
notre place, en tant que notre substitut. Le terme qui est parfois utilisé pour cela est vicariant ; c’est-
à-dire que Jésus a souffert et est mort pour nous par procuration, en tant que notre substitut. 

Considérez les références suivantes du Nouveau Testament : « Car, lorsque nous étions encore sans 
force, Christ, au temps marqué, est mort pour des impies. A peine mourrait-on pour un juste ; 
quelqu’un peut-être mourrait-il pour un homme de bien. Mais Dieu prouve son amour envers nous, 
en ce que, lorsque nous étions encore des pécheurs, Christ est mort pour nous » (Romains 5:6-8). 
« Lui, qui n’a point épargné son propre Fils, mais qui l’a livré pour nous tous, comment ne nous 
donnera-t-il pas aussi toutes choses avec lui ? » (Romains 8:32). 
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La pensée de la substitution est clairement présente dans 2 Corinthiens 5:14, où nous lisons : « Nous 
estimons que, si un seul est mort pour tous, tous donc sont morts » Si Jésus est mort en tant que 
substitut de tous les êtres humains, c’est comme si tous les êtres humains étaient morts, car Jésus est 
mort à notre place. Nous lisons aussi : « Celui (Jésus) qui n’a point connu le péché, il (Dieu) l’a fait 
devenir péché pour nous, afin que nous devenions en lui justice de Dieu » (2 Corinthiens 5:21). 

Voici quelques exemples supplémentaires : « Le Fils de Dieu…m’a aimé et…s’est livré lui-même pour 
moi » (Galates 2:20). « Christ nous a rachetés de la malédiction de la loi, étant devenu malédiction 
pour nous » (Galates 3:13). « Christ, qui nous a aimés, et qui s’est livré lui-même à Dieu pour nous 
comme une offrande et un sacrifice de bonne odeur » (Éphésiens 5:2). « Notre Seigneur Jésus-
Christ… est mort pour nous, afin que, soit que nous veillions, soit que nous dormions, nous vivions 
ensemble avec lui » (1 Thessaloniciens 5:9-10). 

Remarquez que Jésus s’est donné en sacrifice. Dans un sacrifice, la victime prend la place du pécheur. 
Ainsi, Christ n’était pas seulement le Souverain Sacrificateur qui a apporté le sacrifice, mais il était aussi 
la victime donnée comme sacrifice à la place des pécheurs. De cette manière, toute l’obéissance du 
Christ était par procuration. « Ce sont nos souffrances qu’il a portées, C’est de nos douleurs qu’il s’est 
chargé… il était blessé pour nos péchés, Brisé pour nos iniquités ; Le châtiment qui nous donne la 
paix est tombé sur lui, Et c’est par ses meurtrissures que nous sommes guéris » (Ésaïe 53:4-5). 
« Christ, notre Pâque, a été immolé » (1 Corinthiens 5:7). 

La Bible utilise également les termes « rédemption » et « rançon ». Une rançon est le prix payé pour 
libérer un prisonnier ou un esclave. Nous, pécheurs, avons été rachetés, non pas avec de l’argent ou 
du sang animal, mais par la souffrance et la mort de Jésus-Christ à notre place. « Ne savez-vous pas… 
que vous ne vous appartenez point à vous-mêmes ? Car vous avez été rachetés à un grand prix » (1 
Corinthiens 6:20; 1 Corinthiens 7:23). « Jésus-Christ homme…s’est donné lui-même en rançon pour 
tous » (1 Timothée 2:5-6). « Notre Sauveur Jésus-Christ…s’est donné lui-même pour nous, afin de 
nous racheter de toute iniquité, et de se faire un peuple qui lui appartienne, purifié par lui et zélé 
pour les bonnes œuvres » (Tite 2:13-14). « il est entré une fois pour toutes dans le lieu très saint, non 
avec le sang des boucs et des veaux, mais avec son propre sang, ayant obtenu une rédemption 
éternelle » (Hébreux 9:12). 

Questions 

1. Quels passages bibliques enseignent clairement que Jésus était notre substitut ? 
2. Qu’est-ce que Jésus a enduré à notre place ? 
3. Que voulait dire Caïphe quand il a dit que Jésus devait mourir pour le people ? 
4. Quelle est la signification plus profonde de ce que Caïphe a dit en tant que souverain 

sacrificateur ? 
5. Si Jésus est mort à notre place, pourquoi devons-nous encore mourir ? 
6. Quel réconfort y a-t-il pour nous d’avoir Jésus comme substitut ? 
7. Quel était le prix de rançon ou de rachat par lequel Dieu nous a achetés ? 

 

 


